
L'intelligence des deux frères 
 

 

Voici ce que j'ai vu. 

Un homme avait deux enfants. L'aîné un jour dit à son père: 

- Papa, je m'appelle la pensée d'une seule personne (1). 

Le cadet, quant à lui, dit: 

- Je m'appelle la pensée de tout le monde (2). 

Le père s'en alla acheter un boeuf. Il le tua. Il prit une cuisse et la donna à son fils aîné afin qu'il 

la garde. Il lui dit: 

- Quand la fête sera arrivée tu me la donneras, mais il faut qu'elle soit fraîche comme au 

moment où je te l'ai donnée. 

Le fils répondit: 

- C'est bien, j'ai compris. 

Il alla alors creuser un trou, il y déposa la cuisse, et il referma le trou. 

Le père appela son fils cadet et il donna, a lui aussi, une cuisse. 

L'enfant s'en alla trouver ses camarades. Ceux-ci lui dirent: 

- Donne-la au boucher. Quand le moment sera venu il te redonna une cuisse fraîche, comme 

cela tu pourras la donner à ton père. 

L'enfant donna la cuisse au boucher. Le boucher la prit. 

Tout le monde était là. Le temps était arrivé, un soir appela ses enfants et il leur dit: 

- Il faut que demain vous m'apportiez la viande. 

Le cadet alla donner la nouvelle au boucher. Le lendemain le boucher lui donna une cuisse de 

boeuf toute fraîche. L'enfant l'apporta à son père. 

Or la viande de l'aîné était toute gâtée. Son père lui dit: 

- Toi, tu es l'aîné, mais tu n'es pas intelligent, car l'intelligence d'une seule personne ce n'est pas 

de l'intelligence (3). 

Voilà la raison pour laquelle l'union est la meilleure des choses du monde. 

Voici le sens du conte. 
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1) Le fils veut dire: je me suffis à moi même. 

2) Le cadet veut dire qu'il à besoin des autres. 

3) Le père rappelle à l'enfant que dans la vie, même si l'on se croit intelligent, on a toujours besoin des autres. 

 


